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zie appelle PIlein-'hamp, une carte oflicielle, due àThomas Les Sauvages du Canadta, on le sait, portaient les che
C. Clarke, la désigne par le nom do Plain.Chant, taîndisque veux longs, ans culture et dans leur direetion naturelle.
nos braves colons canadieus solit uinaunimes à la nommer IL seuls Outaouais en agissaient uiremeit :eu, ils

la Cliite de Cilanin.' les n'elevaient lièreinet sur la téte, laissanît ansi leurs
Que l'ineptie aonne le sot légre, illustre Champlai orilles à tcouvert

ls de cinquante familles canadiennes francaises, éta Cue hiarerie leur valut de, Fiuçais le om de
blies sur la Nttawan, gardent lon nomu et le souvenir de dtio ' d ." Cli-ux Ileleves, et, il n'y a pas -à en douter,
tai passage sur cette rive lointaine. il Sauvaiws celui --d >tawak, ilue îîîusî (rivous (ta.

Ou dit encore le lae li) Chner deS (~unes ou Jrsel ies, luais, et qui sigiie comme u l'a dit, oreille ou son
la chute )argis ou Dèrans,/è de noachilinh des Joaciu. ci en lagag Algoii.

au des deu. Joahimi, couline on crit le Rocher Capitaine i IXsI, les n.iers temps delacolonie
1la Iloche tapiane et iéème le Capiùiie llocher. tic i'ti lai liiii' fi iri ' l'it dei

01 je iii. tvlie aui! Ona kmr la 1; <'curI (les ( 1 iisaî <'sS atî
Or y' pls m er <lu il fau t crirce le lae des (hneî la dpariaient la le nom de Kitchisip¡i, leiel coilorue

la chute Dargis, de Joiehliii, la ltelhe C'intiunet l'auto- i . q
rté sur laquelle j m'aplie est un document vieux dela

de deux cents aus: je 10 citerai tout M long, ,requ'il Ceendantit Ies iîouni do graido m elre et de libre
,fixe l'arthographe de plusieurs îoms qui reviennent asse. îl s Uuita"îomuis n'étaieut pas prm-uiitiveimlent ideituliies
souvent dans les jun:iiiuix : uais avant. lu'on mle per. Cîoiuune ils lP sont ajolîni, l).ms lui .tlemire, fait ,
mette ue petite digressiou siu le uom mn'îe de l0ita- Qiu e, le 20 ocfore, I3. l'luloudamt legou expique
ouais. qu'in ranl livre je priait h': leiili de liviéî. des

Champlain. dans ses voyages aifpelle liOutaouiais la utaiiais que depuis Mataneni et lui'au dlius de 'et

livière des Algauiînequis d'après les tribus algoquinies eillroit ou l'appelait rivi ère le T mi amie.
fixées sur ses bords ou dans ses iles. La raiuon en est simple: ct'est iluî' la grande l ivire

Les Relations des Jésuites la désigneut toujours pai le n'aai la rote aux Outouas que juqu'à lindrit appell
noin de )tiriières des 1rairies. foiur'clhe de .\alaoeî. Arrivé lt', ou quittait la Grande

Lta llelation dle 160 explique coiluie îSuit l'originle le iî'u'e pour reimonter alors iui de ses atliîtwaîts. noniuiné la
ce nom: Pheite lliière,t et aujourd'hui la >ltarran.

" Quand on arrive au premier st qui S e Voici mii ai inent le doculmet dont le Iarie pluis Iaut;
dans le gîand ileuv Saimt-Laurent, que nous aplons lien, q'il ne soit pas exemi'pt die lautel, je sais qu'il siale salit Saiut'Louis in trouve un autre fleuve umnin •îla luaveir iintért p;îr ceux qui onnaissent l'(Jutaouais
ri viere (lesries. C< leu ve senone amis pa qu uniic est un M doi ress par ordr' di iniiarquis do 3eiîon-
certain Français nomm des rares, ay:mt charg d le e, envé de ç l Frane, l I novem ibre,
conduire une liarque i saut Saniît-Louis. quand il vint ac 1686.
Cet allimr ouî irenonit e de ces deux fi( 'vîds, au li.ii de
tirer du côté sud, où est le sait Saint-Louis. il tira au
Nord vers cet utre fIeuve qui n'avait pas eneore de nm
Français, et qui depuis ce temnps là fut appelé la /licière sur le bord duqitu st a ine de plomb.
des Prairies.

' Les Français l'applèrent plis tard la liièreT des
Oistaouais parce qu'elle était la /toute aux. Oubaouais oui Dii bout d Itle ai long raiut, il y n.. ......... 7 liees.
Algonquins supérieurs, trii sau vage qui fréquentait Le 10 long S.ul t a 3 lieues dont la mi;tió raideS...

urtout les liards du lue I luron. Le .i de ,irière d.s Il v a dais le long Sal t 2 LpOrtcîg's qI'on est
Prairies a été conservé toutef'ois au chenal qui tptre oli de faire en montant, qui ont le premier

l'Ille Jésls d l'ile deMontréal.t l 2 500. ls sont assez beaux.....
l'îl Jéus e Fle Ie.Moîtî'al.Du lonig .tuult à la Chauu<biîe il y î.............. 1$

La sigiication, de ce llot Oulaouaiis est ciiqu eito portage d.. Chaudiero a (00 pas.........
muais quant a l'origi.ne du nOn ouI de l'appellaion, Oit est Du portage de la I Chauiliro à coluii du ilien.
réduit a des hypiothieses. De ce dernier, ait portage des Chosnes........I "

"à Le miat OtLaren rema;crque l'auteuri de l'OtIUuca Sceneryi Du poritage des chesinos il celui ds Chats.........
est sauvage; oun le prouonce en acCentnuI la Sprinid De ce dernier au portago du fort il y D.......i .
syllal', 0.-<a icathl. lis Canadiens Francis l'oit épel; 1 y a envriro une houe de ralute? dans ces 10
jusqu'à ce jour Oulaouais : ce mot signife eille l in ................................

lig'nport:cg îlell Icie. ninau...... 1......... . . . . . , . . .. . Dut portagoi dut fortaco n uSbl.Mais pîouruoi a t-onl appliqué aett1ile aiii A portagc du f:rtfdea montagno ....................
Voilà un myst-re qlui ne nous sera proba t juPortag dle lit montagne A celui de dargis
révMl." co dernier au grand Calimet il y a...........

L'nteir s'ilqiète de savoir pouruoi otre mrivière est Di grand al'et n aux petites illtumnttes.......10 il
appelée Outauacis ; mais nous venons de le dire: les De ce dernier portage A Jounclimu de Lestng l0 '

Outaouais, t ristes débris d'une nation puissan te ur. D . ch d Lestang i la rocho Cap'ne.

chassés par ni ennemi firoce, (tai e De la roc.he capne u x gdlots................ .... 3
tentes sur les lords du lac iuron, et poir es rejoindre liesgcî_4 ts a o 'u. ...... .................

Du i tru'oi A Mciùîoit.........................
les Français avaient a reinoiteir notre rivire, li deve. De Mataouent au portago Saint.Michel........
liait ainsi pour euxjsu laaouen, le chemil in aux int
Outiouais. De SaintGabriel i Saint-aphail ...... ....... i

Ce qu'il est raisonuale se demîander, 'est l'oigine Do saint-tallhdl A aint.Joan.iptisto............ C,
1du nom1 ciln tant qu'appliqué l une tribu d'A lgoniiis cu Le long Sacult des Tmiscamigne qui est presque

particulier. tout rapides a dle o g................................
Je me plais, à ce propos, à citer l'opinion éumîise parI le Lte coliimceo a l.iaciut du long out; de'i n.
R. P. Maurt, dans une ,lecture qu'il faisait g re eul.............. . am. r do....... r

devant l'Institut Canadieu d'Outaouais. Le nomuu d'Oîî- Du Fort à it MMe qui est.sur lo bord dtc c lic, il
toutiis, reniarquait le llévd. Phre, vient d'ue coulumîe y a.. ......... ........ ......... ...
nationale, prpre a cetle tribu et qui la distinguait de.
autres.


